
 

Les Œuvres de Dieu : I I . L’Homme 
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Homme = genre humain 

homme = masculin 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  

 

1)   L’Homme comme créature L’Homme comme image de Dieu 
 

femelle mâle semblable à Dieu   

recevant donnant   (Jean 10,34-35)   

  

 

  Adam  homme femme 

 

 

         

2) 

 

                                

3) 

                        

 

  

  Dieu   Adam   Création 



 

Je veux encore dire mes réflexions dont je suis rempli comme la pleine lune.  

Écoutez-moi, mes pieux enfants, et comprenez,  

grandissez comme la. rose plantée au bord d’un cours d’eau,  

fleurissez comme le lis, donnez votre parfum pour glorifier le Seigneur. (15) 

 

Au temps où le Seigneur Dieu fit la terre et le ciel, il dit : (2)  

« Faisons l’Homme à notre image, comme notre ressemblance,  

et qu’ils dominent sur les poissons de la mer, les oiseaux du ciel, les bestiaux,  

toutes les bêtes sauvages et tout ce qui rampe sur la terre ». (1) 

 

Alors, comme un flot montait de la terre et arrosait toute la face du sol,  

le Seigneur Dieu forma l’Homme de la poussière du sol,  

et il insuffla dans ses narines une haleine de vie, et l’Homme devint une âme vivante. (2) 

 

Le Seigneur a tiré l’Homme de la terre, (13) et il l’a pétri d’argile :  

c’est le Souffle de Dieu qui l’a fait, l’haleine de Shaddaï qui l’anime. (6)  

Il a donné aux Hommes un nombre précis de jours et un temps déterminé,  

il a remis en leur pouvoir ce qui est sur la terre.  

Il les a revêtus de force, comme lui-même ; à son image il les a créés. 

 

A toute créature il a inspiré la terreur de l’Homme,  

pour qu’il domine sur les bêtes sauvages et les oiseaux.  

Ils reçurent l’usage des cinq pouvoirs du Seigneur,  

comme sixième leur fut donnée la participation de l’intelligence,  

et comme septième, la raison, interprète de ses pouvoirs. 

 

Il leur forma une bouche, une langue, des yeux, des oreilles,  

il leur donna un cœur pour penser.  

Il les remplit de science et d’intelligence,  

et leur fit connaître le bien et le mal.  

Il mit son œil dans leur cœur pour leur montrer la grandeur de ses œuvres. (13) 

 

S’il a fait habiter sur la terre tout le genre humain, issu d’un principe unique,  

s’il a fixé aux peuples les temps propres et les limites de leur habitat,  

c’était afin que les Hommes cherchent la divinité  

pour l’atteindre, si possible, comme à tâtons, et la trouver. 

 

Aussi bien n’est-elle pas loin de chacun de nous,  

car c’est en elle que nous avons la vie, le mouvement et l’être.  

D’ailleurs certains des sages ont dit : « Nous sommes aussi de sa race ». (20) 

 

 

C’est ainsi que Dieu créa l’Homme à son image, 

à l’Image de Dieu il le créa, mâle et femelle il les créa. (1) 

Oui, Dieu a créé l’Homme incorruptible, 

il en a fait une image de sa propre nature. (11) 

 

C’est par sa Sagesse que Dieu a formé l’Homme,  

pour dominer sur les créatures sorties de ses mains,  

pour gouverner le monde dans la sainteté et la justice,  

et faire ce qui est juste avec une âme droite. (12) 

 

 



 

Seigneur notre Maître, qu’il est grand ton Nom par toute la terre ! 

A voir ton ciel, ouvrage de tes doigts, la lune et les étoiles que tu fixas,  

qu’est l’humain pour que tu t’en souviennes,  

le fils de l’Homme, pour que tu en prennes soin ? 

 

A peine le fis-tu moindre qu’un dieu, le couronnant de gloire et de splendeur.  

Tu l’établis sur l’œuvre de tes mains, tu as tout mis sous ses pieds,  

brebis et bœufs, tous ensemble, les bêtes même sauvages,  

oiseaux du ciel et poissons de la mer, parcourant le sentier des eaux. (8) 

 

Mais en même temps, qu’est-ce que l’Homme ? à quoi sert-il ?  

Quel est son bien et quel est son mal ? 

 

La durée de sa vie ? cent ans tout au plus.  

Une goutte d’eau tirée de la mer, un grain de sable,  

telles sont ces quelques années auprès de l’éternité. (14) 

 

L’Homme est semblable à un souffle, ses jours sont comme l’ombre qui passe. (9)  

Si le Seigneur ramenait à lui son souffle, s’il concentrait en lui son haleine,  

toute chair expirerait à la fois, et l’Homme retournerait à la poussière. (7) 

 

C’est le Seigneur qui a créé Adam,  

c’est lui qui a créé Ève sa femme pour être son secours et son appui,  

et la race des Hommes est née de ces deux-là.  

C’est lui qui a dit : « Il n’est pas bon que l’Homme soit seulement lui,  

faisons-lui une aide semblable à lui ». (4) 

 

Et le Seigneur Dieu fit tomber une torpeur sur l’Homme qui s’endormit,  

il prit un de ses côtés et referma la chair à sa place,  

puis du côté qu’il avait pris de l’Homme, il bâtit une femme,  

et il l’amena à l’Homme, qui s’écria :  

« A ce coup, c’est l’os de mes os, et la chair de ma chair !  

Celle-ci sera appelée ‘femme’ (hommesse), car elle fut tirée de l’homme ». (3) 

 

Ainsi l’homme est l’image et la gloire de Dieu,  

mais la femme est la gloire de l’homme.  

Car ce n’est pas l’homme qui fut tiré de la femme, mais la femme de l’homme,  

et ce n’est pas l’homme qui fut créé pour la femme, mais la femme pour l’homme. 

 

D’ailleurs, dans le Seigneur, la femme ne va pas sans l’homme,  

ni l’homme sans la femme,  

car si la femme fut tirée de l’homme, 

l’homme à son tour naît par la femme, et tout vient de Dieu. (23) 

 

Que les femmes soient soumises à leurs maris comme au Seigneur,  

car le mari est chef de sa femme, comme le Christ est chef de l’Église.  

Et de même que l’Église se soumet au Christ,  

ainsi les femmes doivent se soumettre en tout à leurs maris. 

 

Maris, aimez vos femmes comme le Christ a aimé l’Église : 

il s’est livré pour elle afin de la sanctifier.  

Aimer sa femme, n’est-ce pas s’aimer soi-même ?  

Or nul n’a jamais haï sa propre chair : on la nourrit au contraire et on la soigne. 



 

C’est justement ce que le Christ fait pour l’Église.  

Ne sommes-nous pas les membres de son Corps ?  

« C’est pourquoi l’Homme quittera son père et sa mère  

pour s’attacher à sa femme, et les deux deviendront une-seule chair ».  

Ce mystère est grand ; je veux dire qu’il s’applique au Christ et à l’Église. (29) 

Donc ce que Dieu a uni, que l’Homme ne le sépare pas ! (19) 

 

(Dieu aussi verra en son peuple l’épouse qu’il s’est choisie :)  

D’un amour éternel, lui dit-il, je t’ai aimée,  

aussi t’ai-je attirée à moi avec bienveillance.  

De nouveau je te bâtirai et tu seras rebâtie, Vierge d’Israël,  

de nouveau tu te feras belle avec tes tambourins. (17) 

 

Je te fiancerai à moi pour toujours ;  

je te fiancerai dans la justice et le jugement, dans la tendresse et l’amour ;  

je te fiancerai à, moi dans la fidélité, et tu connaîtras le Seigneur. (18) 

– Que tu es belle, ma bien-aimée, que tu es belle ! Tes yeux sont des colombes ! 

– Et toi aussi, que tu es beau, mon Bien-aimé, combien délicieux ! (10) 

 

Car tu plais au Seigneur et ta terre aura un époux.  

Comme un jeune-homme épouse une vierge, ton Architecte t’épousera,  

et comme le mari se réjouit de son épouse, ton Dieu se réjouira de toi. (16) 

 

Alors apparaîtra dans le ciel un signe grandiose : c’est une Femme !  

Le soleil l’enveloppe, la lune est sous ses pieds, et douze étoiles la couronnent.  

Elle est enceinte et crie dans les douleurs de l’enfantement.  

Or la Femme mit au monde un enfant mâle,  

celui qui doit mener toutes les nations avec un sceptre de fer. (31) 

 

Tel est le dessein que Dieu avait formé par avance dans le Christ,  

et tel est le mystère de sa volonté qu’il nous a fait connaître,  

pour le réaliser quand les temps seraient accomplis : 

ramener toutes choses sous un seul Chef, le Christ. (25) 

 

Car c’est lui qui est notre paix,  

lui qui d’Israël et des nations n’a fait qu’un seul peuple,  

afin de créer en sa personne les deux en un seul Homme nouveau,  

et les réconcilier avec Dieu, tous deux en un seul Corps. (26) 

 

C’est lui encore qui a donné aux uns d’être apôtres,  

à d’autres prophètes, ou encore évangélistes ou pasteurs ou docteurs,  

en vue de la construction du Corps du Christ,  

au terme de laquelle nous devons parvenir, tous ensemble,  

à ne faire plus qu’un dans la foi et la connaissance du Fils de Dieu,  

et à constituer cet homme parfait dans la force de l’âge,  

qui réalise la plénitude du Christ. (27) 

 

Nous, les apôtres, nous sommes donc les coopérateurs de Dieu,  

vous, vous êtes le champ de Dieu, la bâtisse de Dieu.  

Selon la grâce de Dieu qui m’a été donnée,  

tel un bon architecte j’ai posé le fondement. Un autre bâtit dessus.  

Mais que chacun prenne garde à la manière dont il y bâtit. (21) 

 



 

Le Christ se révèle ainsi comme l’Image du Dieu invisible,  

Premier-né de toute créature, car tout a été créé en lui,  

les célestes et les terrestres, les visibles et les invisibles,  

tout a été créé par lui et pour lui. 

 

Il est avant toutes choses, et tout subsiste en lui.  

Et il est aussi la Tête du Corps, c’est-à-dire de l’Église. (8)  

Que nul ne se glorifie donc dans les Hommes, car tout est à vous,  

mais vous (l’Église), vous êtes au Christ, et le Christ est à Dieu. (22) 

 

Car s’il est écrit : « Le premier Homme, Adam, a été fait âme vivante », 

le dernier Adam, le Seigneur, est un esprit qui donne la vie. 

Mais ce n’est pas le spirituel qui paraît d’abord, 

c’est l’âme vivante, puis le spirituel. 

Le premier Homme, issu du sol, est pétri de poussière, 

le second Homme, lui, vient du ciel. 

Et de même que nous avons revêtu l’image du terrestre, 

il nous faut revêtir aussi l’image du céleste. (24) 

 

Renouvelez-vous donc par une transformation spirituelle de votre jugement,  

et revêtez l’Homme nouveau qui a été créé selon Dieu,  

dans la justice et la sainteté de la vérité. (28) 

 

Nul mensonge ne viendra sur ma langue, mais je bénirai le Seigneur,  

tant qu’un reste de vie m’animera,  

tant que le souffle de Dieu passera dans mes narines. (5) 


